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Vous avez dit sensible ? Notre dos-
sier sur la toponymie, pour expli-
quer comment et par qui sont bap-
tisés nos rues, couverts et autres 
places, échauffe les esprits.
Il a inspiré des propositions. Elles 
donnent certes dans la provocation, 
mais ne sont pas gratuites pour au-
tant. Repiquer de piquants termes 
dans le jargon technique horloger 
(p. 2) ne ferait-il pas sens alors 
même que l’urbanisme chaux-de-
fonnier est inscrit à l’UNESCO ?

Alors que la démocratie participa-
tive est si politiquement correcte, 
pourquoi les noms de rues reste-
raient-ils la chasse gardée d’une 
commission hermétique, aux al-
lures de cercle omniscient ?
Et si la toponymie était rendue 
au peuple ? Ce sont avant tout ses 
rues et ses places qu’il s’agit de 
(re)baptiser ! 
Fédératrice, la toponymie ? En 
tous cas le miroir d’une région et 
de ses grands noms. Mais ils sont 
rares ceux (et surtout celles) à fi-
gurer à la fois dans les rues de la 
Métropole et du Chef-lieu. Et la 
descente s’avère plus facile que 
la remontée : Numa-Droz, Léo-
pold-Robert, Abraham-Louis Bre-
guet, Alexis-Marie Piaget contre 
Guillaume Ritter et le controversé 
Louis Agassiz...
Voilà un sujet de discussion tout 
trouvé à lancer autour des stands 
de la Fête des Vendanges, qui plus 
encore que la Braderie et ses Horlo-
folies est un événement fédérateur 
par excellence.
Santé et belles libations lacustres !
Giovanni Sammali

L’ÉDITO

NOMS DE RUES, PLACES ET IMPASSES. Pourquoi une commission peut-elle décider de tout, et 
même de recaler des célébrités, alors qu’il est question de l’espace public ? Notre dossier (II) 
suscite des propositions sulfureuses, comme… l’impasse de la Pénétration ! � pp.2-3

La toponymie doit-elle
faire sa révolution ?
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Impasse de la
chasse gardée
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En 2020, à Genève, dix rues ont 
été rebaptisées avec des noms de 
femmes ayant marqué l’histoire de 
la ville. Neuf autres changements 
sont actuellement en cours.
A Neuchâtel, l'espace Louis- 
Agassiz a été rebaptisé Place Tilo- 
Frey en 2018, du nom de la première 

Ces villes qui féminisent 
ou actualisent

femme de couleur a avoir siégé sous 
la Coupole fédérale. 
A Ziguinchor, au Sénégal, les rues 
au nom de figures du colonialisme 
sont actuellement remplacées. La 
rue du Général-de-Gaulle est ain-
si en passe de devenir la rue de la 
Paix.

De toutes les rues portant des noms 
de personnalités, trois seulement 
rendent hommage à des femmes ! 

La rue Monique Saint-Hélier, 
autrice de L’arrosoir rouge et du 
Cavalier de paille, la rue Sophie 
Mairet et la boucle de Cydalise, 
toutes deux initiatrices du pre-
mier établissement de soins de 
la ville, en 1841 (notons au pas-
sage que seul le prénom de Cy-
dalise Nicolet a été retenu pour 
la postérité). Un déséquilibre 
qui se retrouve dans toutes les 
villes du monde. La commis-
sion de toponymie se dit atten-
tive à la question. Si elle n’en-
visage pas de renommer des 

rues existantes, elle a en réserve une 
liste de Chaux-de-Fonnières à célé-
brer dans les années à venir. (jg)

Où sont les femmes ?

Suggestions sulfureuses
d’un lecteur du Ô

Réagissant à la 1re partie de notre 
dossier toponymie (Le Ô du 16 
septembre), Quentin Gubler nous 
a adressé des propositions auda-
cieuses. La provoca-
tion n’est pas gratuite : 
il renvoye d’emblée au 
Dictionnaire profession-
nel illustré de l’horlogerie, 
pour démontrer que ces 
termes choisis sont tous 
tirés du vocabulaire technique de 
la montre. « Ces propositions me 
semblent dès lors très appropriées 

pour notre ville et son 

urbanisme 
horloger », inscrit à ce titre au pa-
trimoine mondial de l’UNESCO.
L’autre connotation de ces mots 
« confère un double niveau de lec-
ture qui est probablement rare en 
matière de toponymie, et cette cu-
riosité pourrait attirer l’at-

tention amusée de médias 
venus d’ailleurs sur notre belle 
ville et son originalité », ajoute 
Quentin Gubler.

Plus sérieusement, ce lecteur 
estime que si la population 
était impliquée 

dans le processus actuel-
lement en mains de la dizaine de 
membres de la commission de 
toponymie, « la ville aurait tout à 
y gagner », notamment en terme 
d’attractivité par rapport aux 

autres communes, 
à mesure que 
« la population, 
ainsi consultée, 
s ’ident i f iera it 
alors mieux à sa 
ville ».

Rappelant la recherche publique 
de slogan réalisée l’an passé en 
ligne par le Service cantonal des 
a utomobiles, Quentin Gubler 
espère que la Ville s’en inspi-

rera. « Pour cela, 
il est nécessaire 
que nos auto-
rités soient 
suffisamment 
ouvertes d’es-
prit pour ac-
cepter de cé-
der un peu de 

leur pouvoir 
au peuple qui les a élues… ». 
A suivre !
Giovanni Sammali

RUE DU DARD OU DE LA VERGE, PLACE DES ÉBATS : 
OSERA-T-ON CES TERMES HORLOGERS ?

IMPASSE DE LA
PÉNÉTRATION

PLACE DES ÉBATS

RUE DU DARD

Marinette Matthey, membre 
de la commission de topony-
mie depuis 30 ans, est sortie 
du bois pour signaler un docu-
ment très éclairant (lien ci-des-
sous). Elle a fait les comptes : 42 
hommes, 3 femmes et 32 noms 
désignant ou évoquant des vé-
gétaux. « Mais aussi des noms 
renvoyant à des bâtiments, au 
patrimoine horloger, aux bâtis-
seurs, à l'histoire, etc. » Notant 
l’intérêt d'« analyser ce cor-
pus en fonction des époques 

Toponymie : document-clé signalé 
par une membre de la commission

où on a donné les noms », elle 
confirme que la commission 
« n’aime pas trop donner des 
noms de personnes aux rues ». 
Mais elle-même, avoue-t-elle, 
aimerait bien « débaptiser cer-
taines rues pour rappeler le 
souvenir de Jeanne Perrochet, 
Madeleine Vogt ou plus près de 
nous Anne-Lise Grobéty ». 

        www.chaux-de-fonds.ch/histoire- 
patrimoine/Documents/topo_def.
pdf

L’Impasse du dragon : clin d’œil à l’usine d’inciné-
ration Vadec ! (Photos : gs)
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Nom d’une rue !
Nos rues peuvent être fleuries 
(rue des Primevères ou place des 
Lilas), boisées (rue des Hêtres ou 
des Bouleaux), 
com mé mor a -
tives (rue du 
1er Août ou 
des Electrices) 
ou encore poé-
tiques (Pas-
sage secret ou 
Passage tran-
quille), mais 
leurs noms 
sont rarement 
anodins. Ils 
confèrent une couleur et une to-
nalité à la ville. Ils portent les 
traces de son histoire. L’espace 
urbain est bien souvent plus po-
litique que ce que l’on pourrait 
penser. Tour d’horizon avec Syl-
vie Pipoz, déléguée à la valorisa-

Julie Guinand

Dans une ville qui compte parmi 
ses champions des Kiki Antenen, 
des Willy Kernen, des Rigolet, des 
René Huguenin, ou dans un temps 
plus récent, des Laurent Bourgnon, 
l’absence des représentant.e.s 
du monde sportif est encore plus 
criarde que celle des femmes 
dans les noms de rues de la Mé-
tropole horlogère. Un vide béant 
qui pourrait laisser accroire que 
les membres de la commission de 
toponymie, passés et surtout ac-

Et les sportifs ?

tion du patrimoine et membre de 
la commission de toponymie.
Que révèle le nom de nos rues ?
Les rues peuvent évoquer la géo-
logie d’un lieu, comme la rue de 
la Ronde sous laquelle coule ladite 
rivière. Elles peuvent aussi éveiller 
l’imaginaire, comme l’impasse du 
Dragon qui mène à l’usine d’in-
cinération. Elles marquent par-
fois des réalités démographiques, 
comme la rue du Temple-Alle-
mand qui atteste de la présence 
de la communauté allemande. Les 
noms de rues sont là pour facili-
ter la lecture de la ville mais aussi 
pour lui conférer une identité.
Arbres, fleurs ou personnalités : 
quelles sont les tendances au sein 
de la commission ?
Choisir une personnalité, c’est lui 
donner un poids, une visibilité et 
une longévité très importantes. 
C’est forcément délicat. Derniè-
rement, les noms poétiques et 

humoristiques ont été privilégiés, 
avec une grande attention à l’an-
crage local. 
Prochains projets en discussion ?
La place des Forains devrait être 
rebaptisée en lien avec la création 
du nouveau parking, de même que 
la place devant la synagogue qui va 
prendre le nom d’une personnalité 
en lien avec la communauté juive.

Sylvie Pipoz. Délé-
guée à la valorisation 
du patrimoine de 
la ville.

LA COMTESSE ELISE ET LE NAVIGATEUR LAURENT BOURGNON COMPTENT PARMI LES RECA-
LÉS DE LA COMMISSION DE TOPONYMIE. QUE PENSEZ-VOUS DU PROCESSUS DE DÉSIGNA-

TION DE NOS PLACES ET AVENUES ? SUITE ET (PAS) FIN DE NOTRE DOSSIER.

tuel-les n’aiment pas le sport. Ou 
en tous cas ne le considèrent pas 
comme un élément relevant de 
notre société. L’appel du pied est 
lancé ! (gs)

Selon vous, quelle politique 
adopter pour une toponymie 
qui colle à notre époque tout en 
s’inscrivant dans l’histoire de la 
ville ? Faut-il glorifier les figures 
du passé ? Les dépoussiérer ? 
Ou tout simplement casser le 
mythe des « grands hommes » 
Quel processus, quels choix, 
quels changements privilégier ? 
Aimeriez-vous une place de la 
comtesse Elise, attraction tou-

Quels noms aimeriez-vous donner à nos rues 
et places ? Votre avis nous intéresse !

ristique au Portugal où elle fut 
l’épouse du roi Ferdinand II, 
mais oubliée dans sa ville na-
tale ? Un couvert Laurent Bour-
gnon, double vainqueur de la 
Route du Rhum, sur la place de 
la Gare ?

Votre avis nous intéresse.

   Ecrivez-nous à info@le-o.ch 
ou appelez le 032 913 90 00 !

De la rue de la Grognerie...
La rue de la Grognerie n’est pas 
devenue comme indiqué par erreur 
dans la 1re partie de ce dossier la rue 
du Succès. Elle est l’actuelle rue du 
Progrès, rectifie Sylvie Pipoz. (gs)

Quid de la rue Agassiz ?
A Neuchâtel, l’Espace Louis 
Agassi a été rebaptisé Tilo Frey. 
Mais le glaciologue dont les 
thèses racistes sont aujourd’hui 
décriées ne devrait pas être dé-
boulonné à la Chaux-de-Fonds. 
Il se dit que la plaque explicative 
pourrait toutefois être modifiée 
pour mettre en lumière les as-
pects problématiques de la pen-
sée d’Agassiz. (Le Ô)L’Escalier de La Capitaine, du surnom d’une 

ancienne propriétaire du lieu.
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Annonce

UN CANTON À VIVRE…
…Et pas que dans le Bas ! Le Can-
ton a lancé vendredi dernier sa 
campagne de communication sur 
l’attractivité résidentielle. Objec-
tif : ancrer durablement les per-
sonnes vivant dans notre canton 
et attirer de nouveaux habitants. 
Une stratégie faisant la part belle 
aux 27 communes du canton, du 
lac aux Montagnes, en profitant 
du meilleur de ce que chacun à 
offrir. En route vers un canton 
soudé et plein de nouvelles pers-
pectives ! (jpz)

       DES      ...  

En plein marasme, un « gratuit » qui vaut de l’or !

Les Montagnes neuchâteloises 
et en particulier la Ville de La 
Chaux-de-Fonds regorgent de 
jeunes musiciens. Les oc-
casions pour ces artistes 
de se produire sur scène 
ne sont pas forcément fré-
quentes. C’est pour cette 
raison qu’en 2016, avec 
un groupe d’amis princi-
palement étudiants au Ly-
cée Blaise-Cendrars, nous 
nous sommes réunis avec l’idée 
d’organiser un festival de mu-
sique, justement pour mettre en 
valeur ces jeunes talents de notre 
région. Et surtout en leur pro-
posant des conditions d’accueil 
et techniques professionnelles. 

Festi’BEE était né ! Grâce à la 
confiance et au soutien de la direc-
tion du Théâtre des Abeilles, Fes-

ti’BEE peut, pour chacune 
de ses éditions, investir de 
ce magnifique lieu. 
Depuis la 1re édition 
en septembre 2017, 
près d’une vingtaine de 
groupes se sont produits 
sur notre scène. Ceux-ci 

sont en  majorité composés d’étu-
diants des écoles et institutions 
neuchâteloises. 
Cette année, le 1er octobre vi-
vra déjà le 5e anniversaire de 
Festi’BEE. Pour l’occasion, six 
groupes seront à l’affiche. En ne 

dérogeant pas à notre règle de 
proposer une programmation 
riche et variée. Du rock à la pop, 
en passant par le rap et le folk, 
tous les styles seront à l’honneur. 
Un after DJ sera ensuite l’occa-
sion de fêter cette édition anni-
versaire comme il se doit. 
Festi’BEE est donc un ren-
dez-vous de la musique régio-
nale. Si vous êtes avides de dé-
couvertes musicales, venez le 
samedi 1er octobre au Théâtre 
des Abeilles de La Chaux-de-
Fonds. Parce que, oui, notre ré-
gion a de la voix !

Noé Steiner, 22 ans
Président Association Festi’BEE

Parce que notre région a de la voix. Ô combien 

TRIBUNE DU HAUT

TRIBUNE DE LA JEUNESSE
PARASITE TOI-MÊME !

« Comment pourrir la vie du reste 
du Canton », dixit Yvan Perrin, 
dans un post Facebook de sa 
veine pourfendant les Autori-
tés de notre Ville. Le politicien 
déchu n’a pas sa langue dans sa 
poche. Mais avec des casseroles 
de consommation compulsive, 
cracher dans la soupe pour une 
histoire d’eau est limite pathé-
tique. Toute solution permettant 
d’augmenter la création d’élec-
tricité durable, même avec des 
centrales dans l’Areuse inquié-
tant les Montagnes, mérite bien 
sûr d’être envisagée. Mais un tel 
dérapage ne fait qu’empoisonner 
tout le monde. (jpz)

... ET DES BAS

Taux hypothécaires, énergie, 
primes d’assurance maladie : les 
prix explosent… Des raisons de 
s’en faire ? Pas selon le SECO, qui 
prévoit, ralentissement compris, 
une croissance de 2 % en 2022 et 
1,1 % en 2023. Dans les faits, sans 
une hausse des salaires, la baisse 
du pouvoir d’achat impactera 
durement la classe moyenne qui 
peine à boucler ses fins de mois 
sans aide ni subside.
Si Le Ô n’a guère d’emprise sur les 
spéculateurs qui s’enrichissent 
sur le dos des consommateurs, 
notre journal a cependant le pou-
voir d’informer. Puisant et re-
layant ses informations auprès de 
la population, des collectivités et 
des entreprises, notre journal as-

sure, grâce à sa diffusion tout mé-
nage, le maintien des valeurs dé-
mocratiques dont celle de 
la pluralité des opinions.
Le Club constitué pour 
soutenir la diffusion du 
Ô a déjà fédéré 21 adhé-
rents. Sa première soirée 
a réuni 80 personnes ce 
mercredi 21 septembre à 
La Halle des Sens. Défen-
dant les valeurs éthiques pour les 
placements des caisses de pension, 
le directeur de la Fondation Ethos, 
Vincent Kaufmann, et Nicole La-
ville de la CPCN, ont conquis le 
parterre d’invités de ce Cercle du Ô, 
qui confère à ce journal une légiti-
mité et une aide financière bienve-
nue. Merci !

Pour convaincre lecteurs et an-
nonceurs, il faut un projet édi-

torial de qualité. Je me 
suis lancé dans cette 
aventure en sachant que 
l’équilibre serait un défi. 
Deux pages d’annonces 
en plus, couplées au suc-
cès de notre campagne 
de soutien imminente 
et à la mise en place de 
synergies avec Le Tourbil-

lon, autre média papier édité par 
la Ville de La Chaux-de-Fonds, 
permettrait d’atteindre l’équilibre 
recherché.
Pari gagné ? Pas encore mais j’y 
crois, ô combien.
Anthony Picard
Editeur-fondateur

PLUS D’INFOS SUR 1000JAZZ.CH

BADA-BADA

LOUIS MATUTE LARGE ENSEMBLE

BLASER-SCHWAAR-WEBER RON MINIS

HELY NICOLE JOHÄNNTGEN / HENRY III

MAMMAL HANDS

MARCO MEZQUIDA

HENDRIKSEN - GISLER

DU 20 AU 23 OCTOBRE 2022
4 JOURS / 3 SALLES / 9 CONCERTS
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UNE SEMAINE       TOUR DU MONDE
VENDREDI 16 SEPTEMBRE

Quand le HCC va tout va. Les Abeilles partent du bon patin dans 
leur championnat et croquent les GZK Lions 4-1 devant leur public 
des Mélèzes, qu’on aurait aimé plus nombreux pour cette ouverture 
de saison (1528 spectateurs). Bon, après le deuxième match perdu 
le lendemain à Sierre, le HCC s’est repris contre Bâle. Bref, va fal-
loir gagner… en constance !

SAMEDI 17 SEPTEMBRE
Pieds ventrus et chapeaux ronds, il y en a partout ! La fantastique 
poussée des bolets continue ! Même sans connaitre de coins, il suf-
fit d’une promenade sous les sapins pour remplir son panier de 
cèpes. Crus, en carpaccio croquant pour les petits tout fermes, en 
sauce ou séchés… Lépiotes, agarics, écailleux et autres se pointent 
aussi. Pour s’initier, ou en acheter déjà en sauce, expo de la Société 
mycologique des Montagnes, au Locle, dimanche 2 octobre !

DIMANCHE 18 SEPTEMBRE
Quand le dérèglement climatique jette un froid sur ton dimanche… 
La photo d’un pommier en fleurs à Auvernier, envoyée par un ami 
dérouté, rallume la crise énergétique, un peu, et environnementale, 
énormément, qui nous menace. Bon, l’Office fédéral de l'énergie 
détend l’atmosphère : ménages, entreprises et communes pour-
raient économiser de 25 à 40 % d’électricité d’ici 2030, sans perte 
de confort. Mais on attendait (pour) quoi ? !

LUNDI 19 SEPTEMBRE
Le gâteau aux pruneaux du Jeûne fédéral se déguste au salon, avec 
une tasse de thé of course, devant les funérailles d’Elisabeth II en 
mondovision. Après les deux minutes de silence et « God save the 
King », un morceau de cornemuse ajoute à l’émotion : c’était l’ins-
trument préféré de la Reine. Sentiment étrange d’un temps qui pa-
rait dépassé, mais dans lequel on se sent encore tellement ancré… 

MARDI 20 SEPTEMBRE
Le 3e TWS, salon microtechnique de l’Arc jurassien, s’ouvre avec 
64 exposants, 28 % de plus qu’en 2019. 1500 visiteurs attendus, 
d’ici, d’Asie, des Etats-Unis et d’Europe. C’est que ce salon, organi-
sé par MM. Vladimir Zennaro (Bergeon SA) et Eric Zuccatti (Ho-
rotec SA), est destiné aux entreprises technologiques et horlogères 
du monde entier. Rayonnons !

MERCREDI 21 SEPTEMBRE
Moment fort pour Le Ô, avec la première soirée du Cercle constitué 
pour fédérer des acteurs de la région autour de ce défi éditorial. 
C’est à Hall’titude, en phase avec la vocation de faire rayonner le 
Haut, que ce joli monde s’est réuni. Vincent Kaufmann d’Ethos 
comme orateur officiel, Vincent Kohler et Nicolas Sjöstedt pour 
l’animation, et… plein de photos vendredi prochain !

JEUDI 22 SEPTEMBRE
Temps forts pour le monde de ceux qui font l’horlogerie cette fois. 
Lauréats du Prix Gaïa 2022 célébrés au MIH : Laurent Barotte dans 
la catégorie artisanat et création, Nico de Rooij, pour histoire et 
recherche, Edouard Meylan pour esprit d'entreprise. Un tiercé mis 
à l’honneur pour respectivement la restauration en pendulerie 
(géante), la recherche en microtechniques et la défense de la belle 
horlogerie mécanique. Bravo à ces hérauts des arts horlogers. 

Campagne de domiciliation :
gare à ne pas tomber de haut

La campagne cantonale pour recru-
ter de nouveaux habitants à tout 
pour plaire. Jolie, gentille, bien 
léchée, calibrée pour ménager les 
esprits de clocher, elle joue sur les 
émotions et les contrastes du pays 
neuchâtelois. Pas un mot de trop. 
Mais pas de surprise non plus : rien 
de neuf sous le soleil du Haut, ni 
sous le brouillard du Bas. Gare dès 
lors au faux départ : pour éviter le 
coup d’épée dans l’eau, 
il va falloir des mu-
nitions et des actions 
pour exploiter le filon.
C’est tout le défi de ce 
genre de campagne. 
Trop mordantes ou 
provocantes, elles s’ex-
posent au risque d’être 
conspuées. Gare au 
tollé, à la bronca. Sou-
venez-vous des déboires du troll 
chaux-de-fonnier, imaginé par 
une agence veveysane. Son impact 
maximal a été annihilé par un 
massif rejet intra-groupe…
Vendredi dernier, dans la lumière 
de la Maison blanche signée Le 
Corbusier, le conseiller d’Etat 
Laurent Favre s’est réjoui de l’émo-
tion véhiculée par le clip vidéo 
jouant sur des ficelles sensibles. 
Même si une internaute a décrié 
sur les réseaux le peu de place ac-
cordée à la culture, il n’y a ni faux-
pas, ni couac diplomatique.
« C’est moi qui ai fait ajouter des 
images de la Plage des Six Pompes. 
L’idée du chef-lieu comme image 
de fin, qui plaisait à une partie 
du Conseil d’Etat, a été balayée », 
confie ainsi Laurent Favre. Trop 
déséquilibrant. Du coup, c’est le 

lac des Taillères qui ponctue le 
clip.
Réussi certes. Mais avec son côté 
plan-plan, cette carte postale sera-
t-elle efficace ? Après cinq jours, 
les statistiques sur les réseaux so-
ciaux restent bien (trop) timides. 
Même pour le premier public 
cible, à savoir les Neuchâtelois-e-s 
eux-mêmes, il va falloir marte-

ler, diffuser, arroser. Et 
donc sans doute rallon-
ger le budget annoncé à 
un peu plus de 100'000 
francs.  
Le coût semble en 
valoir la chandelle, 
comme pour les me-
sures aidant les em-
ployeurs à domicilier 

leurs nouvelles recrues 
et pendulaires dans ce canton. 
Une famille parisienne a ainsi dit 
tout son bonheur de vivre ici. Un 
portail internet pour les nouveaux 
arrivants est de plus annoncé.

Présentation le 19 octobre
Le Conseil d’État rassure en an-
nonçant que sa stratégie va plus 
loin, avec une coopération pu-
blic-privé. Un rendez-vous spécial 
est ainsi prévu avec la Chambre du 
commerce et de l’industrie (CNCI), 
le 19 octobre, pour présenter ces 
outils au monde économique.
Vivement ces actions. Et bien 
d’autres. Comme l’a souligné Flo-
rian Németi directeur de la CNCI, 
il en faudra pour garder la cam-
pagne sous tension. Et la faire ri-
mer avec domiciliation. (gs)
   Infos et vidéo : www.neuchatel-un-
canton-a-vivre.ch

« NEUCHÂTEL, UN CANTON À VIVRE ». 
LOGO TRANCHANT, CLIP RONFLANT. ET DES ACTIONS ?

ACTUALITÉ

Giovanni Sammali

Une famille parisienne a dit son bonheur de vivre en pays neuchâtelois. (Le Ô)
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PX Group : la famille Chave
maîtrise aussi la transition !

Avec des valeurs empreintes de 
respect et d’engagement, la fa-
mille Chave dirige un groupe 
industriel de 550 employés ré-
partis dans 10 sociétés. En 
1976, en pleine crise du pétrole, 
Pierre-Olivier Chave, formé à 
Thoune, fonde PX à La Chaux-de-
Fonds. Si ce Vaudois choisit notre 
ville, c’est parce que ses spéciali-
tés sont destinées à l’horlogerie. 
« Le 1er décembre 1976, je livre les 
premiers profilés à un fabricant 
de bracelets grâce à la collabora-
tion de notre premier collabora-
teur qui, soit dit en passant, res-
tera chez nous pendant plus de 40 
ans », se souvient le patron, qui a 
démarré l’aventure grâce à CHF 
50'000.- prêtés par ses parents. 
Depuis, PX a traversé toutes les 
crises, s’est adapté à la complexi-
té des affaires, a diversifié ses 
activités en continuant d’amé-
liorer ses produits semi-finis et 
ses matériaux. Toujours à l’affût 
de pouvoir offrir des solutions 
technologiques novatrices, l’en-
treprise finance un très robuste 

département R&D dans lequel 
5% du chiffre d’affaires de PX 
sont investis annuellement. « Nos 
chiffres ? Nous sommes discrets 
sur ceux-ci. Nous ne sommes pas 
une marque qui agit directement 
auprès du consommateur mais 

un groupe qui interagit comme 
fournisseur. « Si l’horlogerie est 
notre secteur de prédilection, 
nous avons diversifié nos acti-

Après-Covid : reprise marquée 
par les risques de pénurie

Enfin sortis de la crise sanitaire 
Covid, et comme beaucoup d’en-
treprises, PX Group doit faire 
face à une situation de « remise 
en cause générale qui bouscule 
tous les modèles sociaux-écono-
miques et le monde du travail en 
particulier. A l’instar de la popu-
lation et des autres acteurs éco-
nomiques, elle se dit préoccupée 
par le renchérissement de l’éner-
gie et soucieuse de ruptures d’ap-
provisionnement. Chez PX, que 
ce soit, d’électricité, de matières 
premières ou de certains gaz, on 
échafaude des plans de secours 
pour parer aux ruptures et rassu-
rer sa clientèle. « Sur la durée, une 
pénurie pourrait être compliquée 
à gérer pour un groupe comme le 
nôtre », explique Sylvain Chave 
en se révoltant sur la spéculation 
organisée par certains acteurs du 

ÉCONOMIE

Le choix d’un or éthique
PX Précinox SA, la société du 
groupe qui affine l’or, a fait le choix 
d’un approvisionnement selon 
des critères strictement « respon-
sables ». Depuis l’extraction dans 
les mines du Pérou d’un or 100 % 
sans mercure, la traçabilité du flux 
est documentée jusqu’à sa trans-
formation en Suisse.
Un label, PX Impact®, contribue 
de plus au développement écono-
mique, social et environnemental 

LA SUCCESS STORY A COMMENCÉ EN 1976. PIERRE-OLIVIER CHAVE ORCHESTRE LA 
SUCCESSION FAMILIALE. RENCONTRE AVEC CE GRAND PATRON ET L’UN DE SES FILS.

Anthony Picard vités dans les secteurs dentaire, 
médical et industriel, pour mieux 
circonscrire les risques ».
En matière d’emplois, PX emploie 
70% de main-d’œuvre locale. Au 
cœur des microtechniques, PX 
profite des savoir-faire de toute 
une région. Proche de ses clients, 
PX n’a pas hésité en 1990 déjà, 
à suivre plusieurs de ses clients 
dans leur aventure asiatique. 
« Aujourd’hui, une délocalisation 
n’est pas à l’ordre du jour même 
si le coût du travail en Suisse 
reste un obstacle majeur et un 
véritable défi au quotidien ». 
Formation, emploi
Le respect de l’homme et de son 
savoir-faire fait partie de l’ADN 
maison. Entreprise formatrice, 
PX détecte et intègre le plus sou-
vent possible les talents-maison 
même si la réalité lui impose par-
fois d’avoir recours à des engage-
ments externes pour les postes 
très pointus. « Nous confions des 
responsabilités à des personnes 
qui s’engagent et qui nous ap-
portent leur expérience plutôt 
que de cristalliser nos réflexions 
sur les diplômes ». 

 
Je salue déjà
plusieurs succès
obtenus grâce 
à l’intégration
de mes fils 

secteur énergétique qui semblent 
profiter d’une situation de crise 
pour augmenter les prix alors que 
les ressources sont disponibles. 
« Hormis l’augmentation du prix 
du gaz qui se justifie, celle du 
prix de l’électricité et surtout du 
mazout est totalement infondée ».    

Rigueur, respect de l’homme 
et de l’environnement
On ne badine pas chez PX avec le 
respect des valeurs humaines et 
environnementales. Depuis bien-
tôt 10 ans, l’extraction des mine-
rais aurifères et leur transforma-
tion font l’objet d’une attention 
particulière (voir encadré). Lutter 
contre le gaspillage est également 
un credo. « Vivre de valeur ajoutée 
et non de marges commerciales, 
c’est savoir optimiser la fabrica-

tion pour fabriquer économique-
ment ». A noter que PX Group, 
par le biais de divers partenariats, 
soutient le développement d’éner-
gies alternatives et renouvelables.

des communautés minières artisa-
nales péruviennes.
Ainsi, le prélèvement d’une prime 
sur chaque kilo d’or finance et sou-
tient des projets tangibles. Les ac-
teurs de l’horlogerie, de la joaillerie 
ou du secteur bancaire qui achètent 
cet or éthique contribuent du coup 
à améliorer sensiblement les condi-
tions sociales, éducatives, sani-
taires ou encore professionnelles 
des populations minières. (ap)

Philippe, Pierre-Olivier et Sylvain Chave : une 
passation de pouvoir maîtrisée en douceur. 
(Photo : PX Group)
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Passation en douceur
Pierre-Olivier Chave souligne que la for-
mule choisie pour lui succéder à la tête 
du groupe est élaborée dans un esprit 
qui doit garantir la pérennité du groupe. 
Intégrés en qualité de directeurs, ses 
deux fils – Philippe et Sylvain Chave – 
ont désormais la stimulante responsabi-
lité de faire vivre la société. « Confiant sur 
mes choix de transmission, je salue déjà 
plusieurs succès obtenus grâce à l’inté-
gration de mes fils ». Quant au fondateur, 
Il espère bien que d’ici la fin de l’année 
les mécanismes de cette transmission 
seront parfaits et qu’il pourra encore 
le plus longtemps possible assister au 
rayonnement de PX Group. (ap)

En direct de la première soirée du Cercle du Ô

La première soirée du Cercle du Ô a réuni mercredi soir plus de 80 acteurs des Montagnes neuchâteloises, à la Halle des 
Sens. Ce club fédère des membres décidés à soutenir notre journal. Ils sont 21 à ce jour. Rendez-vous vendredi prochain 
pour une double page photos sur cet évènement. (Photo : Guillaume Paroz)

LES BRÈVES

Un clip pour l’anxiété des 
jeunes. Presque un quart 
des jeunes suisses en souffre ! 
L’Aide suisse à la jeunesse et 
aux familles diffuse un clip in-
formant sur les aides à dispo-
sition. Réalisée par Appel d’air 
de Pro Junior Arc jurassien et 
le Centre neuchâtelois de psy-
chiatrie enfance et adolescence 
(CNPea), la vidéo montre la 
souffrance interne que cause 
l’anxiété.

Futur en tous genres le 20 
novembre. Dans notre can-
ton, près de 700 élèves et plus 
de 200 entreprises participent 
chaque année à la journée Fu-
tur en tous genres. Filles et gar-
çons de 9e année pourront y 
découvrir des horizons profes-
sionnels hors des sentiers bat-
tus en compagnie d’un proche 
ou d’une personne du sexe 
opposé.

Pts-de-Martel : tourbières 
à la fête. Sentier rénové cet 
été avec une nouvelle entrée, 
premiers travaux à l’Hôtel du 
Cerf pour en faire une Mai-
son de la Tourbière et un pôle 
de formation postgrade : ça 
avance pour ce beau projet à 
vocation touristique et envi-
ronnementale.

Le Ô comble un 
manque d'info de 

proximité 
Nous saluons la création de 
cette nouvelle voix médiatique 
qui a pour but d’animer toute 
une région. Ce média vient 
combler un manque d’infor-
mation de proximité, et couvre 
bien les événements du haut 
du canton, notamment. Une 
belle carte de visite pour une 
ville active dans bien des do-
maines ! (ap)

International 
et... local

Soucieux de son engagement 
et implication dans la vie locale, 
PX Groupe n’hésite pas à offrir 
son soutien aux manifestations 
et à la culture locales (comme 
dans le cadre de son partena-
riat avec le TPR à La Chaux-
de-Fonds ou encore avec les 
Jardins Musicaux à Cernier, par 
exemple). 
Depuis les débuts le fonda-
teur Pierre-Olivier Chave tient 
à apporter sa contribution aux 
activités sportives et culturelles 
de la région, précisément là où 
vivent ses employés.

Le salon microtechnique de 
l’Arc jurassien vibre aux An-
ciens Abattoirs depuis mardi. 
Avec 64 sous-traitants horlo-
gers, le retour est réussi. Joint 
à mi-chemin, Eric Zuccatti 
(Horotec SA), organisateur avec 
Vladimir Zennaro (Bergeon 

SA), se dit satisfait, sans pour-
voir dire si le record de 2'000 
visiteurs allait tomber. Conclu-
sion ce vendredi à 11h avec la 
conférence Les Datacenters face 
à la crise énergétique, de Mikael 
Zennaro. Entrée libre, avec ins-
cription sur tws-swiss.com.

Le 3e TWS se termine aujourd’hui
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Sa passion : capturer
des moments de nature

Interroger aux abords du Pod une tren-
taine de quidams, tous âges, sexes et 
nationalités confondus concernant la 
santé, révèle leur curiosité, à laquelle 
Claude-François Robert, médecin can-
tonal bientôt retraité, répond avec son 
sérieux légendaire.
Trois interrogations reviennent régulière-
ment : qu’en est-il de la grippe, du CO-
VID et de la variole du singe pour l’hiver 
à venir ?
Une forte grippe vue en Australie cet 
été nous inquiète. Sur le front du CO-
VID, tout est calme pour l’instant, pas 
de variant en vue. Mais le virus mute 
par petites vagues qui pourraient créer 
une nouvelle surprise et rien n’empêche 
la transmission. La variole du singe se 
transmet par les relations sexuelles. En 
1984, au Cameroun où j’ai travaillé, j’y 
ai vu mon premier cas, je ne pensais 
pas en voir un jour ici. Les personnes à 
risque seront prochainement vaccinées.

A quoi attribuez-vous la méfiance qui 
persiste dans une partie de la population 
envers le vaccin du COVID ?
En tant que professionnel, je ne vois 
aucune raison rationnelle à cette mé-
fiance. Elle est sans doute liée au mou-
vement petites graines, anti-vaccins. Je 
m’inquiète aussi de manipulation po-
litique. Pour ma part, j’ai essayé d’ex-
pliquer que les effets secondaires sont 
possibles, mais le vaccin évite les com-
plications graves. Après tout, la vie est 
dangereuse !
Comment défendre un vaccin mis aussi 
vite sur le marché ?
Les vaccins ARN font partie d’une 
nouvelle technologie sur laquelle la re-
cherche travaille depuis vingt ans. Ces 

PHOTOGRAPHE NATURALISTE D’UNE VRAIE SENSIBILITÉ, PASCAL AEBY NE CLAIRONNE 
PAS SON TALENT : IL SAUTE AUX YEUX ! TABLEAU DE CHASSE À LA RÉSIDENCE AU LOCLE.

recherches étaient mûres pour en arri-
ver à la création du vaccin et mettre en 
place rapidement une protection contre 
le COVID. Les séquences génétiques du 
virus ont été découvertes début 2020. 
Les études de toxicité sur les animaux 
puis l’homme ont débuté rapidement. 
Vu la circulation intense du virus, il 
était facile de mesurer les résultats des 
essais en double aveugle : vaccin injec-
té ou solution inerte. Dès avril-mai, les 
résultats étaient explicites : se protéger 
de l’infection était possible, surtout des 
complications. 
En quoi consiste le job du médecin can-
tonal ?
Je fais appliquer la loi cantonale dans le 
domaine de la santé. Je suis le shérif des 
soignants, c’est moi qui suis tenu d’ins-
truire une affaire en cas de non-respect 
de ces lois, ou par exemple dans le cas 
où le droit des patients n’est pas respec-
té. Je suis là aussi pour lutter contre les 

Bernadette Richard

Le médecin cantonal 
au ras du pavé

QUE FAIT UN MÉDECIN CANTONAL EN CAS DE CRISE SANITAIRE ET QUEL EST SON TRAVAIL ORDINAIRE ?
LA RUE SE LE DEMANDE. VOICI SES RÉPONSES !

Je suis 
le sherif des 
soignants 

Le Covid a fait du médecin cantonal une figure très connue. « Une dame m’a même demandé 
de faire un selfie avec moi ! ». (Photo : BR)

« Je m'évertue à arrêter le temps. 
A rendre visible l'invisible. Le pe-
tit. Ou la magie de l'instant… ». 
Pascal Aeby parle doucement. 
Comme s’il était tapi dans une 
haie ! Longiligne, discret, bouille 
d’aventurier, il raconte la passion 
qui le poursuit depuis gamin : la 
nature et la photographie. Et il 
sait de quoi il parle : Master en 
biologie de l’UniNE, sur l’écologie 
des tourbières, puis 5 ans dans un 
bureau d'écologie appliquée (murs 
de pierres sèches, haies,…), et 20 
ans d’enseignement.
Et maintenant ?
Depuis 2017, je tente la reconver-
sion en photographe naturaliste. 
Ici et autour du monde. J’ai orga-
nisé des voyages pour le WWF 
et la FEE (Fondation d’éducation 
pour l’environnement), et formé 
des moniteurs.
Vous êtes un peu chasseur, 
non ?
Quand je me mets en piste, 
c’est pour partager les 
émotions que la nature me 
fait vivre. J'aime observer, 
suivre les animaux… Si 
l’animal vaque à ses occu-
pations sans me détecter, 
mon plaisir est décuplé. 
J'irais donc contre ma na-
ture et mes principes en le 
capturant. Ou en chassant cette 
animal.
La chasse générale s’ouvre le 1er 

octobre. Votre regard sur cette pra-
tique ?
En Suisse, la formation est com-

plète, exigeante. Les chasseurs 
sont des passionnés de la nature. 
Leur pratique, réglementée et li-
mitée, est nécessaire. Ils réalisent 
d’ailleurs des actions dans le ter-
rain en faveur de la biodiversité. Je 
ne peux en revanche pas caution-

ner la chasse que j’appelle le flin-
gage, où ça mitraille, et des pra-
tiques comme la chasse à courre 
ou aux trophées rares à l’étranger. 
Hormis ces limites, comme beau-
coup de monde, j’aime beaucoup 
manger la chasse…

Se reconvertir en photographe, fa-
cile ?
J’avais envie et besoin de me 
consacrer pleinement à cette pas-
sion. Côté finance, c’est difficile. 
Je fais des expos comme celle 
en cours à la Providence au Lo-

cle. Mais il s’y vend peu 
d’images, pour quelques 
centaines de francs. Je 
veux développer une ac-
tivité de conférencier 
pour présenter mon tra-
vail, la lecture de la na-
ture (traces, écoute,…) 
et transmettre les émo-
tions de la reconnexion 
avec l’environnement, du 
ressentir ce lien avec la 
nature qui nous nourrit 

et dont nous sommes l’un des 
constituants ».

  Home La Résidence, Le Locle, 
jusqu’au 8 janvier 2023, chaque jour 
9 h 30-17 h 30.

Giovanni Sammali

Trois moments capturés par Pascal Aeby : le tableau d’un marais aux Brenets, le geste si symbolique d’un macaque à 
longue queue, et le festival coloré d’une nette rousse. (Photos : Pascal Aeby)
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recherches étaient mûres pour en arri-
ver à la création du vaccin et mettre en 
place rapidement une protection contre 
le COVID. Les séquences génétiques du 
virus ont été découvertes début 2020. 
Les études de toxicité sur les animaux 
puis l’homme ont débuté rapidement. 
Vu la circulation intense du virus, il 
était facile de mesurer les résultats des 
essais en double aveugle : vaccin injec-
té ou solution inerte. Dès avril-mai, les 
résultats étaient explicites : se protéger 
de l’infection était possible, surtout des 
complications. 
En quoi consiste le job du médecin can-
tonal ?
Je fais appliquer la loi cantonale dans le 
domaine de la santé. Je suis le shérif des 
soignants, c’est moi qui suis tenu d’ins-
truire une affaire en cas de non-respect 
de ces lois, ou par exemple dans le cas 
où le droit des patients n’est pas respec-
té. Je suis là aussi pour lutter contre les 

Son polar est un OVNI littéraire
Alors qu’il entame les cor-
rections de son deuxième 
roman, Claude-François Ro-
bert a publié en 2019 Trois 
enquêtes de M., trois récits 
en un, mettant en scène M 
– qui n’a, hélas, pas le cha-
risme du boss de 007. 
M recherche Cornelius 
Spiegel, une ombre, un 
fantôme, dont pourtant 
le nom apparaît ici et 
là, véritable défi pour ce 
triste flic au service d’un 
état qui pourrait rappeler la vieille 

Union soviétique dans toutes ses 
abominations et ses 
silences. Pauvre M, 
tortionnaire – pour la 
bonne cause politique 
évidemment – raison 
qui ne convainc pas 
son épouse, ex-cham-
pionne de natation. Il y 
a néanmoins une bimbo 
à damner une âme com-
muniste et une écriture 
sarcastique qui fait de ce 
curieux polar un OVNI 
littéraire. (br)

Le médecin cantonal 
au ras du pavé

QUE FAIT UN MÉDECIN CANTONAL EN CAS DE CRISE SANITAIRE ET QUEL EST SON TRAVAIL ORDINAIRE ?
LA RUE SE LE DEMANDE. VOICI SES RÉPONSES !

Le Covid a fait du médecin cantonal une figure très connue. « Une dame m’a même demandé 
de faire un selfie avec moi ! ». (Photo : BR)

maladies transmissibles, surveiller les 
EMS, je fais partie de la commission 
de contrôle des droits en psychiatrie. 

La santé publique est un domaine très 
vaste. 
Vous êtes devenu un personnage public 
pendant le COVID. Une différence entre 
avant et après ?
Oui, une sacrée différence. Pendant la 
phase tendue, on me remerciait dans 
la rue, je n’ai jamais dû affronter la 
moindre violence, fût-elle verbale. Un 
jour, une dame m’a même demandé de 
faire un selfie avec moi !
Vous avez mené des mandats en Afrique, 
vous étiez alors installé à Genève. Pour-
quoi ce retour à La Chaux-de-Fonds ?
J’ai fait de l’enseignement à Yaoundé 
et des recherches au Mali sur le palu-
disme. Puis j’ai travaillé durant 14 ans 
dans l’administration genevoise. Un 
jour, j’apprends que le poste de médecin 
cantonal est au concours dans le canton 
de Neuchâtel, c’était un nouveau défi. 
Une partie de ma famille est installée à 
La Chaux-de-Fonds. 
On connaît moins votre deuxième cas-
quette, l’écriture…
J’ai toujours été passionné par l’écri-
ture et la littérature. Je pensais m’ins-
crire en lettres, mais quel avenir ? Prof ? 
Pas pour moi. Comme j’étais doué en 
sciences, j’ai choisi médecine, qui me 
permettait de travailler sur le terrain. 
Mais l’écriture ne m’a jamais lâché. Je 
travaille actuellement sur un 5e livre, 
un 2e roman… Y a encore du chemin à 
parcourir jusqu’à l’édition !

    Dernière publication : Trois enquêtes de 
M., Ed. Sauvages, 2019.

Grenier 8, 
d’Emma-
nuelle Delle 
Piane est 
le dernier 
livre de la 
collection.

La collection Lieu et Temps fête 
ses 20 ans à l’Atelier Grand Cargo  
(quartier Esplanade) ce samedi 24 
septembre, de 15h à 20 h. Pilotée 
par l’Association pour l’aide à la 
création littéraire, cette collection 
a été lancée en 2001 par L’ombre 
où m’attire ta main, de Monique 
Laederach (1938-2004). Grenier 
8, d’Emanuelle Delle Piane, a été 
publié en 2022. 

Six courts métrages
Six courts métrages réalisés par 
Alain Margot, sur des scénarios 
d’Anne-Marie Cornu et des au-
teurs, tous inspirés de livres parus 
dans la collection, seront projetés 
pour la première fois en public. 
(comm-Le Ô)

Lieu et Temps
fête ses 20 ans

Charles Thomann qui a en-
seigné de nombreuses années 
à l’Ecole de commerce de La 
Chaux-de-Fonds était un pas-
sionné de l’histoire régionale. 
Après sa thèse sur l’anarchisme 
en pays jurassien, il a signé 
nombre d’ouvrages, notam-
ment sur l’horlogerie, faisant 
revivre avec humour l’histoire 
de la ville.
Pour le centenaire de sa nais-
sance, la Société des amis du 
musée d’histoire lui rend hom-
mage en proposant une balade 
urbaine littéraire, en collabo-
ration avec 1000 mètres d’au-
teur-e-s.
Au fil des rues et des bâtiments, 
des textes de Charles Thomann 
seront évoqués. La balade com-
mence à 14h dans la cour de 
l’Ancienne Ecole de commerce, 
rue du 1er Août 23 et se termi-
nera par une verrée au Musée 
d’Histoire. (comm-Le Ô)

Une balade en
hommage à

Ch. Thomann
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IMPRESSUM

23.09 : LES ESCAPADES DU 
MIH, COLLECTION DE L’ÉCOLE 
D’ARTS, MIH, 16h30.
23.09 : VENDREDIBATE, Entour-
loop Bar, 18h15.
23.09 : REBECCA BALESTRA, 
L’Heure Bleue, 20h15.
23-25.09 : CYCLONE, Théâtre 
ABC, 15h, 18h, 19h et 20h30.
24.09 : NOMAD : AVEC KRIS-
TOF MEYER, Biblio de la Ville, 
10h.
24.09 : RANDO-TORRE DU 
PARC DU DOUBS, Parc des 
Sports, 10h.
24.09 : TOUT OUÏE, Labo ABC, 10h.
24.09 : ODILE CORNUZ à LA 
MERIDIENNE, Librairie la Méri-
dienne, 11h.
24.09 : HOMMAGE A CHARLES 
THOMANN, MALICIEUSE-
MENT VÔTRE, Ecole de Com-
merce, 14h.
24.09 : 20 ANS DE LIEU ET 
TEMPS, Atelier Grand Cargo, 
15h à 20h.
24.09: JULIEN MILESI-GOLI-
NELLI ET DENIS KORMANN, 
Librairie Payot, 16h.
24.09: LES CAPSULES CRIMI-
NELLES, Le Vostok, 16h30.
24.09 : VISITE GUIDÉE ADAP-

AGENDA

Annonces

TÉE POUR LES PERSONNES 
MALVOYANTES ET NON-
VOYANTES, MH, 14h.
24.09 :  NURIA KHASENOVA, 
FLÛTE-SERIKA SAITO, PIANO, 
Maison Blanche, 19h.
24.09 : MERIDIAN BROTHERS + 
GOGO TALCO, Bikini Test, 21h.
25.09 : VERNISSAGE DE LA SAI-
SON ET PORTES OUVERTES, 
La Turlutaine, 10h à 17h.
25.09 : TEA-TIME AVEC SI-
MONE HOLLIGER, MBA, 16H.
25.09 : 4e FAMILY GAMES, 
Centre sportif de la Charrière, 9h.
25.09 : 30 ANS DE LA LAN-
TERNE MAGIQUE, Cinéma Pla-
za, 10h30.
27.09 : LES PLUMES NOMADES, 
Restaurant la Différence, 18h.
28-30.09 : DIESTINGUISHED, 
TPR, 19h15, 20h15.
28.09 : GARCON, L’ADDIC-
TION !, Zap Théâtre, 20h30.
28.09 : SONORE POESIE S’HO-
NORE, ABC, 20h30.
29.09 : TRAIN DU TERROIR, 
Gare, 18h04.
29.09 : RENCONTRE AUTOUR 
D’UNE CERTAINE MESURE 
DU TEMPS-CIRCONFÉRENCE, 
MIH, 19h45.

N’hésitez pas à me contacter 
pour une expertise rapide et e�  cace

Georges Heitzmann
Déplacement

gratuit

078 305 15 89

ANTIQUAIRE
ACHÈTE AU MEILLEUR PRIX

galerieheitzmann@gmail.com

• Manteaux de fourrure 
• Meubles anciens
• Machine à coudre
• Cuivre et étain
• Briquets, stylos...
• Montres et bijoux

• Verre en cristal
• Service à vaisselle
• Tableaux...
• Tapis, tapisseries
• Robe de soirée
• Vins, champagne

• Pièces de monnaie
• Disque vinyle
• Bibelot, décoration
• Poste de radio...

Le Ô est attendu chaque semaine par la  
population de La Chaux-de-Fonds et de ses 
environs. Au fil du journal, une mise en pages 
au rythme trépidant, permet à nos lectrices 
et lecteurs de vivre l’actualité grâce à des ar-
ticles variés et passionnants. 

Dans le but de s’adjoindre les services d’une 
personne fiable et expérimentée pour exécuter la mise 
en pages, StarMedia SA recherche pour tout de suite ou à 
convenir, un·e : 

POLYGRAPHE avec CFC
à 50 % (du lundi au mercredi)

Rompu·e à la réalisation de mises en pages simples et 
complexes, vous maîtrisez la suite Adobe ainsi que la re-
prise de données numériques externes. Sachant travailler 
de manière autonome, vous êtes d’accord de vous investir 
dans une équipe pluridisciplinaire dont la tâche est d’écrire 
chaque semaine une nouvelle aventure. 

Vous désirez occuper ce poste où vous bénéficie-
rez d’une large autonomie et dans lequel vos qualités  
humaines feront la différence, alors vous êtes la personne 
que nous recherchons.

Intéressé·e ? 
Merci d’envoyer votre lettre de motivation accompagnée 
d’un dossier complet à : valerie.camarda@le-o.ch

DIVERS
Travaux de peinture – peintre 
qualifié, intérieur et extérieur, 
échafaudages à disposition, mar-
moran, volets, pose de sol. Tél 
078 660 03 41

29.09 : MICHÈLE METAIL ET 
LA POÉSIE SONORE, Club 44, 
20h15.
29.09 : AFTERWORK DES MU-
SÉES, MH, 17h.
Jusqu’au 07.10 : LES MYXOMY-
CÈTES NE MANQUENT PAS 
DE RELIEF, Lycée.
Jusqu’au 08.10 : EXPOSITION 
ANA GOULART, Galerie Serena, 
Jusqu’au 25.10 : LE JARDIN 
DE LA MÉMOIRE D’ARMAND 
SCHULTHESS, Club 44, 19h.
Jusqu’au 25.11 : DES BÉBÉS A 
LA BIBLIO!, les ve à 9h.
Jusqu’au 16.10 : LE MONDE 
CLAIR DES BIENHEU-
REUX.S.E.X.S, QG.
Jusqu’au 16.10 : STÉPHANE 
ZAECH. NEFERTITI, MBA, 
10h-17h (sauf lundi), dim 10h-12h.
Jusqu’au 06.11: ÉCLAT DE 
VERRE, LA MAÎTRISE DE 
L’ÉMAIL, MIH.
Jusqu’au 31.10 : BALADE AU 
MUSÉE AVEC POUSSINS ET 
SOURIS, MPA, 17h.
Jusqu’au 26.02.23: 50 ANS, Mu-
sée Paysan.
Jusqu’au 28.02.23: NOUVELLES 
ACQUISITIONS 2021, MIH.
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THÉÂTRE CINÉMA FESTIVAL POÉSIE

SONORE POÉSIE S'HONORE  
Poésie sonore, expérimentation 
du langage : une soirée pour dé-
couvrir un fascinant et intrigant 
courant poétique, avec trois au-
teur·e·s et activistes qui le font 
évoluer. Michèle Métail, figure 
incontournable de la poésie so-
nore francophone depuis 50 ans, 
partage le plateau de l’ABC avec 
Vincent Barras et AbSTRAL 
compost. À suivre : les trois don-
neront une conférence au Club 
44, le 29 septembre, à 20 h 15.

Mercredi 28 sept. 20 h 30, Théâtre 
ABC. 

LA TURLUTAINE 2022-2023
Le Théâtre-Atelier de Marion-
nettes la Turlutaine lance sa sai-
son ce dimanche avec ses portes 
ouvertes. Riche programme 
2022/2023 annoncé : sept spec-
tacles invités, quatre de la Tur-
lutaine, sept minitaines, et un 
calendrier de l'Avent. L’occasion 
de découvrir le nouveau visage 
du théâtre et ses coulisses, et de 
participer à un atelier de confec-
tion de marionnettes ! Spectacles 
cours en continu et gratuits de 
13 h 30 à 16 h 30. 

Dimanche 25 sept., 10 h à 17 h, Rue 
du Nord 67. 

LA LANTERNE MAGIQUE : 30 ANS !
Séance anniversaire gratuite et 
ouverte aux familles dans les 
80 cinémas qui accueillent La 
Lanterne Magique. À La Chaux-
de-Fonds, vient souffler les bou-
gies d’un gâteau grand écran ce 
dimanche 25 septembre au ciné-
ma Plaza. Durée du film, encore 
secret : 1 h 30. Réservations obli-
gatoires sur : lanterne-magique.
org/30/ 
Le club de cinéma réservé aux 6 
à 12 ans propose chaque année 9 
séances au cinéma Plaza. 

Dim. 25 sept., 10 h 30, Cinéma Plaza. 
www.lacoquille.ch 

FESTIVAL BLACK HELVETIA
Trois saisons, trois thématiques, 
dans trois villes sur un an, et le 
premier à La Chaux-de-Fonds. 
C’est le nouveau festival gratuit et 
inclusif pour questionner l’identi-
té et le regard que chacun·e porte 
sur les femmes noires et afrodes-
cendantes suisses ou vivant en 
Suisse. Au programme : un film, 
une expo photos, des conférences 
et tables rondes avec des invités 
de renom et des ateliers pour 
adultes et enfants autour du ra-
cisme.

Du 30 septembre au 23 octobre, TPR, 
Infos : www.blackhelvetia.ch 

Annonce

DI
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Direction et chorégraphie 

La Ribot

Me. 28 sept. 2022, 19h15
Je. 29 sept. 2022, 19h15
Ve. 30 sept. 2022, 20h15
Beau-Site 

Coproduction TPR – ADN

Un art total qui submerge les sens



Rue Numa-Droz 106 – 2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. 032 554 05 04 – www.pfproietti.ch

Rue Daniel-Jeanrichard 22 – 2300 La Chaux-de-Fonds – Fermé le lundi

    032 913 34 23

ACTIONS 
de la semaine 

dès le mardi 27 septembre
Steak haché à l’ail
et à la mexicaine 2.50 la pièce
Ragoût de bœuf   2.80/100 g

• Transports
• Débarras
• Garde-meubles
• Nettoyages

Disponible pour vos déménagements 7/7 – Nationaux et internationaux
Equipe active et sympa

Rue des Champs 15A – 2300 La Chaux-de-Fonds

G. et L. Joliat – 079 213 47 27 079 213 47 27 – 078 920 26 10 078 920 26 10 – www.scamer.ch

... Et Pan  
Une taxe dans les dents ! 
NON à une initiative chère et trompeuse

 ! !

LE 25 septembre 2022, 

               à l’initiative cantonale 
sur les soins dentaires.
                   À une ponction sur votre salaire !

                  À une augmentation de vos impÔts !

               
sur les soins dentaires.
non !

                  non !
                   non !

Annonces

 Immobilier à louer	  Véhicules à moteur	  Bébé – Enfants
 Immobilier cherche à louer	  Emploi	  Audio – Vidéo – Livres
 Art	  Sports – Loisirs	  Vacances	  Autres 	

 		 Texte de l’annonce : 20 caractères par ligne

Nom :  	 Prénom : 

Adresse :  	 NPA/Lieu : 

Tél. : 	 Date : 

Ordre d’insertion/petites annonces

*Les petites annonces sont publiées contre paiement préalable de CHF 10.– en espèces. Elles sont réservées aux personnes privées. Les annonces à caractère commercial ou illégal 
sont refusées. Délai pour la remise des annonces : lundi précédent la parution.

1 PETITE ANNONCE POUR CHF 10.–*.

A envoyer à « Le Ô » - Rue du Parc 65 - CH-2300 La Chaux-de-Fonds avec règlement ou à déposer à notre adresse.
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SPLENDIDE VILLA LUMINEUSE
de 7.5 pièces avec garages et couvert à voiture

Les grands espaces ainsi que les rénovati ons de bonne 
facture sauront vous charmer.
Les aménagements intérieurs et l’emplacement de 
cett e maison vous assurent une très belle qualité de 
vie. Grande terrasse avec pergola et four à pizza.

Disponible de suite – Prix : CHF 895’000.–

N’hésitez plus à venir visiter ce bien en contactant :
Nelson Tanner au 032 942 42 07 
ou par mail à : n.tanner@buri-gesti on.ch

Buri Gesti on Sàrl
Rue Bapti ste-Savoye 58
2610 Saint-ImierVotre pilier de l’immobilier

¼ page portrait – 98x145mm 

 

Splendide villa lumineuse de 7.5 pièces avec garages et couvert à voiture 

Les grands espaces ainsi que les rénovations de bonne facture sauront vous charmer. 

Les aménagements intérieurs et l’emplacement de cette maison vous assurent une très belle 
qualité de vie. 

Grande terrasse avec pergola et four à pizza 

Disponible de suite - Prix : CHF 895'000.- 

N’hésitez plus à venir visiter ce bien en contactant Nelson Tanner au 032 942 42 07 ou par 
mail à n.tanner@buri-gestion.ch 

Buri Gestion Sàrl, Rue Baptiste-Savoye 58, 2610 Saint-Imier 

 

 

 

 

En supplément, tu peux ajouter le code QR 

 
Annonce

Family Games : 
le sport autrement

Il n’y a que la victoire qui 
compte ? Et bien non ! Faire du 
sport c’est bon pour la santé, 
peu importe son ni-
veau, et en famille 
c’est encore mieux. 
Sans oublier la ba-
nane – également  en 
cas de petit creux ! 
C’est dans cet op-
tique que le Panath-
lon des Montagnes 
neuchâteloises, en 
collaboration avec 
les services de santé 
et promotion de la 
santé, des sports, et 
de la jeunesse de la 
Ville, organise les 4e 

Family Games.
Ce dimanche, de 9 h 
à 17 h au complexe sportif de la 
Charrière, venez découvrir et 
pratiquer gratuitement toute 
une ribambelle d’activités pro-
posées par 30 sociétés spor-
tives. Au programme,  entre 
autres, tchoukball, escrime, 

street-hockey, ou encore gym-
nastique. Ouvert à toutes et 
tous : petits et grands, c’est 

à vous de jouer. 
Et pour les jeunes 
entre 12 et 18 ans 
qui souhaitent par-
ticiper sans leurs 
parents, des anima-
teurs-trices du Ser-
vice de la jeunesse 
les accompagneront 
sur place. Rensei-
gnements et ins-
criptions Facebook 
et Instagram : @
smala2300.
Pour y participer, 
rien de plus simple : 
passez par l'accueil 
entre 9 h et 17 h 

pour recevoir un pass. Choisis-
sez ensuite les sports et activi-
tés que vous voulez découvrir. 
Et puis… action ! (jpz)

Infos sur : 
panathlon-mne.clubdesk.com 

Initiation escalade avec 
le CAS – La Chaux-de-
Fonds. (Photo : Panath-
lon-mne / E. Perroud)

Top chrono : l’assaut
d’Espacité est lancé !

14 étages, 260 marches, 60m de dé-
nivelé positif : top chrono ! Le cœur 
dans la boite à gants, les cuisses en 
feu : il faudra être bien chaud pour 
se lancer sur la 1re édition de la Ver-
ticale Espacité ! Une course d'esca-
liers en contre-la-montre, c’est le 
nouveau défi inédit et fun pour les 
coureurs-es, organisé par le Service 
des sports de la Ville. Un concept 
jamais vu dans le canton. 
« L’idée a jailli en 2020 quand La 
Trotteuse a dû être annulée. Nous 
voulions trouver une alternative 
qui soit compatible avec les restric-
tions covid. Une course en contre-
la-montre dans une tour remplis-
sait tous les critères », explique 

Justin Paroz Juline Rossier, organisatrice de 
l’événement pour la Ville. 
Faute de temps, la Verticale Espa-
cité a attendu deux ans pour voir 
le jour. « Cette année, on la tente ! 
C’est un concept fun et inédit. J’ai 
vu après coup que la Tour Eiffel 
avait sa course. La Tour Espacité 
ira bien aussi ! Je l’ai fait en trotti-
nant en un peu plus de 2 minutes. 
Mais les meilleurs iront bien plus 
vite !»
Les inscriptions sont limitées à 
135 participants et ouvertes en 
ligne jusqu’au 23 octobre sur 
my.raceresult.com. Pas d’inscrip-
tion possible le jour de la course. 
Les départs seront donnés toutes 
les minutes à partir de 19 h. 
« Chaque participant recevra son 
heure de départ la veille. »

Et une fois en haut ? Redescente 
en ascenseur ! Chaque participant 
recevra un prix souvenir. Les 5 pre-
miers-ères seront récompensé-e-s. 
« Nous souhaitons inviter 2 spor-

tifs et 2 sportives phares du canton 
pour attirer du monde. Marianne 
Fatton et Julien Fleury ont déjà 
répondu présent », se réjouit Juline 
Rossier. Alors, vous relevez le défi ?

Qui sera le plus rapide pour escalader les 14 étages ? (Photo : CdF/cm)
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Le SHCC veut vite 
se relever

Un 3e match à gagner à tout prix ! 
La mission est claire pour le SHCC 
qui reçoit Martigny samedi à 14h 
en LNA. Il s’agit de gommer un 
début de saison compliqué avec 
deux défaites en un week-end… 
Renforcé à l’intersaison, le club rê-
vait d’une entrée en matière plus 
réjouissante. Le groupe n’est pas 
abattu pour autant et entend bien 
se racheter demain. Premier bilan 
avec le nouveau coach et joueur 
Antoine Grandjean.
Que tirer de ce premier week-end ?
Nous espérions engranger six 
points. On en a marqué qu’un. 
La défaite serrée (5-3) face aux 
Oberwil Rebells, une des meil-
leures équipes de la saison passée, 
n’était pas si terrible. Nous avons 
bien joué et pensions que ça serait 
de bon augure pour le lendemain. 
Et nous nous sommes fait sur-
prendre. Pourtant plus forts, plus 
dangereux, nous n’avons pas réus-
si à mettre la balle au fond contre 
les Bulldozers Kernenried-Zaug-
genried. Cette défaite au penalty 
a fait mal. 
Nous avons travaillé à l’entraine-
ment ce qui n’a pas joué. On sait 
mettre du rythme, de l’intensité et 
se créer des opportunités. Notre 
jeu n’est pas à jeter. Mais nous 
devons plus y croire. Nous avons 
dominé Martigny en match de pré-
paration, même si c’est une équipe 
difficile qui ne nous convient pas 
vraiment…

Justin Paroz

LES BRÈVES
Cyclisme. Alexandre Bal-
mer termine 25e du contre-la-
montre du championnat du 
monde espoir à Wollongong 
en Australie. Sans grandes at-
tentes pour son premier chro-
no de la saison, il se dit un peu 
déçu et aura à cœur de briller 
vendredi lors des 170 km de 
course en ligne. 

Football. Le FCC n’a pas dé-
mérité samedi passé face à 
Servette en seizième de finale 
de coupe de Suisse. Les Chaux-
de-Fonniers ont tenu bon la 
première mi-temps mais ont 
fini par s’incliner sur le score 
de 2 à 0. Prochain match sa-
medi à 16 h 30 à la Charrière 
face à la deuxième équipe du 
FC Sion.

Athlétisme. Médaille d’argent 
en lancer du marteau pour Yann 
Moulinier, avec le CEP Cortail-
lod, samedi passé aux cham-
pionnats suisses par équipe, à 
Colombier. L’ex-bobeur a signé 
un lancer à 50 m 51.

Le Rugby Club remet ça
Deux sur deux pour le Rugby 
Club La Chaux-de-Fonds en 
LNB ! Les Jaunes et Bleus se 
sont imposés sur le fil face au 
Rugby Club Fribourg, samedi 
passé (17 sept.) aux Arêtes. Un 
match serré du début à la fin : 
score finale 14 à 13, grâce à une 
pénalité en fin de match. 
Prochain rendez-vous pour le 
RCC et son capitaine Adrien 
Franchini (photo ci-contre) : sa-
medi 24 septembre aux Arêtes, 
face au Rugby Club Lugano. 
Coup d’envoi à 14 h. (jpz) Crédit photo : Yoan Parel

Thibaut Alano (no18) et le SHCC vont devoir mettre la balle au fond (Photo : SHCC)

Le nouvel effectif ?
Deux départs, quatre arrivées. 
Deux venant du Hockey avec Elio 
Cocimano (HC Franches-Mon-
tagnes) et Robin Hauser (HCC). 
Plus deux juniors du club : Ethan 
Jeanneret et Thibaud Alano, notre 
Rookie. J’ai pris le relais de Grego-
ry Ferrington comme coach, avec 
Sven Boiteux comme assistant. 
Durant les matchs, je dois pouvoir 
me concentrer sur mon jeu. Nous 
avons commencé notre prépara-
tion physique un mois plus tôt, 
avec un nouveau préparateur deux 
fois par semaine. La suite va nous 

dire si c’était bénéfique. Nous 
avons testé différentes lignes en 
matchs amicaux. La mayonnaise 
est en train de prendre !
L’objectif de cette saison ?
L’an passé on rêvait secrètement 
d’être champion. Au final, on s’est 
mis trop de pression. Cette année, 
on veut surtout retrouver un max 
de plaisir. Et atteindre les Playoffs 
et les demi-finales. Pour ça nous 
devons terminer parmi les six pre-
miers. Ces deux défaites ne sont 
pas trop graves… si maintenant 
on décroche des points !

HCC : et de 3 ? Entrée en ma-
tière réussie pour les Abeilles. 
Victoire 4 à 1 contre GCK Lions 
vendredi passé aux Mélèzes, 
pour le premier match de la 
saison. Malgré une défaite 5 
à 4 le lendemain à Sierre, les 
hommes de Louis Matte ont su 
corriger le tir mardi soir en ve-
nant à bout du EHC Basel (4 à 
3), grâce notamment à un dou-
blé de David Eugster, les deux 
fois sur assist de Julien Privet. 
Samedi troisième victoire à 
Winterthur ? Au fait : avez-vous 
vu l’Esprit gagnant du Ô sur 
l’écran géant des Mélèzes ?

L’actu sportive L’actu sportive 
autrementautrement

Mettez votre club en avant ! 
Contactez-nous à 

info@le-o.ch

Annonce

Équitation. Tiffany Bühler a 
remporté la finale du champion-
nat neuchâtelois de dressage en 
catégorie non-licencié, samedi 
passé au centre équestre Finger. 
Tania Allenbach se classe 6e. 
Chez les licenciées, Nadia Fin-
ger termine au pied du podium.
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L’autre jour, mon oreille saisit 
la discussion de deux septuagé-
naires de la table d’à côté dans un 
bistrot de la place :
– Si tu regardes dans 
ton rétroviseur la ma-
nière dont le monde 
s’est fait ces dernières 
décennies, que re-
tiens-tu ?
– Et bien, pour moi, le 
premier truc majeur 
dans ma vie c’est Mai 
68, révolution silen-
cieuse qui permit une 
transformation des idées et une 
ouverture pour les femmes et les 
minorités. Et toi ?
– Moi c’est la fin de la guerre du 
Viêt Nam, premier signe de la 
décadence états-unienne. L’Irak 
fut un fiasco et ne parlons pas 
de l’Afghanistan. Aujourd’hui ils 
font la guerre par procuration, 
mais leur soutien est plus que né-
cessaire je le reconnais…
– N’oublie pas la chute du Mur, la 
dissolution de l’URSS, le Kosovo, 
les Balkans …
– Ouais… et dans un autre do-
maine la pandémie du Sida, et la 
toute récente du coronavirus…
– Attend celles à venir ! Il paraît 
qu’il y a des milliers de virus dor-
mant dans les glaces des pôles 

Solidarité
PORTE-PLUME

qui ne demandent qu’à nous vi-
siter… ajoute à cela le réchauf-
fement climatique et les séche-

resses de ces dernières 
années. Les forêts pri-
maires sont défrichées 
pour l’agroindustrie, 
les nôtres brûlent ou 
sont malades, les ri-
vières s’assèchent, la 
faune et la flore dis-
paraissent… mais si 
certaines populations 
du sud connaissent la 
famine, chez nous la 
surconsommation ne 

baisse pas la garde…
– Quelle vie ! Qu’est-ce que tu 
proposerais si tu avais une ba-
guette magique ?
– …faire choisir ceux qui nous 
suivent entre ralentir la machine 
ou commencer de disparaître. 
Mais tout le monde s’en fout. 
Nous, nous avions le sens des 
responsabilités ! Garçon, deux 
bières s’il vous plaît.
Solidaire, j’en commandai aussi 
une pour moi.

François Hainard
Sociologue et écrivain

   Dernières publications : Le vent 
et le silence, Ed. G d’Encre, 2017. 
Exutoires, Ed. du Roc, 2020.

MURMURES DU HAUT

COURRIER DU LECTEUR

De l’école secondaire à l’initiation aux métiers

L’école étant devenue obligatoire 
depuis 1850, on se trouva très 
vite avec des cohortes d’enfants 
instruits à conduire vers une pro-
fession. Cela ne se fit pas sans tâ-
tonnements car il n’existait alors 
aucun modèle.
Auparavant, les enfants de fa-
milles aisées pouvaient pour-
suivre leurs études à l’extérieur 
(la ville de Neuchâtel disposait 
depuis 1701 d’un Collège latin) 
et les autres étaient directement 
mis au travail ou se formaient 
chez un artisan, sans qu’aucun 
contrôle ne s’exerce sur leur ap-
prentissage.
En 1853, une nouvelle loi canto-
nale instaura la possibilité pour 

les communes de créer des « col-
lèges industriels », au début simples 
écoles primaires supérieures puis 
écoles professionnelles. C’est ainsi 
qu’on ouvrit une école d’horlogerie 
à La Chaux-de-Fonds en 1865 puis 
l’année suivante au Locle.

HISTOIRE DE NOTRE ÉCOLE, 5e ÉPISODE : CETTE FORMATION AUX MÉTIERS QU’IL A FALLU TOUTE INVENTER.

Frédérique Steiger En 1873, une nouvelle loi fixa les 
programmes de l’école secondaire 
(français, maths, allemand, phy-
sique, chimie); les apprentis, eux, 
devaient y suivre dix heures de 
cours par semaine. La loi énumé-
rait aussi de nombreuses matières 
pour l’école industrielle, parmi 
lesquelles les communes étaient 
libres de choisir selon les besoins 
locaux

1876 : Collège industriel
L’école industrielle connut un tel 
essor qu’elle essaima ici et là avant 
de  pouvoir s’établir en 1876 dans 
le nouveau Collège industriel, qui 
abritait en outre les musées, la 
bibliothèque publique et l’arsenal 
des cadets.
Ah les cadets… corps militaire 
pour les jeunes garçons, créé par 

Fritz Couvoisier en 1850, il était 
armé de fusils à piston belges et 
doté d’« une musique pourvue 
au début d’un parasol chinois 
et de cimbales (sic) ». Aux yeux 
des autorités, « les exercices mi-
litaires de la jeunesse, dirigés 
selon de sages principes, contri-
buent au développement phy-
sique et intellectuel en même 
temps qu’ils fortifient dans de 
jeunes coeurs l’amour du sol 
natal ».
Les filles, elles, apprenaient les 
travaux à l’aiguille et la peinture 
sur émail. On leur dispensait 
aussi des cours d’instruction ci-
vique dont on peine à imaginer 
le contenu. 
Mais qui enseignait tout cela ? 
(A suivre)

Onze an après l’Ecole d’horlogerie, le 
Collège industriel abrita dès 1876 les 
musées, la bibliothèque et… l’arse-
nal des cadets, corps créé par Fritz 
Courvoisier !

Depuis que Le Ô a été distribué aux 
Brenets, les effets ont rapidement 
pu être mesurés : ça a relevé le ni-
veau. Je parle du Doubs bien sûr, 
faut pas rêver non plus. Durig, tu 
pourrais mettre un peu de thune 
dans ce Canard, non ? Donnant, 
donnant. 
� Martin, pêcheur

Colmatez les brèches, y a des fuites 
d’eau ! Désolé pour vous Monsieur 
Durig mais ça va pas le faire. On 
est dans le karst jusqu’au cou. Faut 
accepter les lois de la nature. Fini 
les croisières hors de prix ! Organi-
sez des bains de boue, du paddle, 
déplacez vos bateaux au lac des 
Taillères ou ouvrez un dancing au 
Cul-des-Prés mais cessez de vous 
prendre pour Dieu. Mais c’est triste 
tout de même d’avoir la tête sous 
l’eau, surtout quand y en a plus. 
� Némorin  

Comme y a plus de maternité dans 
le Haut, on pourrait en construire 
une au bord du Doubs. Comme ça, 
quand tu perds les eaux, ça com-
pense un chouillat. J’dis ça, j’dis 
rien. 
� Marcel, orthodontiste 
� pour brochet

BCN Petits vols entre amis 
Voler une Banque, en soit, c’est mé-
ritoire quand c’est pour refiler les 
biftons aux sans-grades ! Mais là, 
franchement, c’est petit, égoïste, ça 

manque de noblesse, on touche au 
grisbi mais pas au sublime ! Non, 
avec ces messieurs en Cayenne, ça 
reste dans la famille. Et merci pour 
le courageux Arcinfo qui dénonce 
sans dénoncer puis qui tente de 
se défendre comme un pleutre, de 
peur peut-être de trahir quelques-
uns de ses amis, très chers amis. 
Au Mexique, les journalistes d’Ar-
cinfo risquent pas de se faire buter, 
y dénoncent rien !  �� L'Oncle Picsou

NÔ CappuccinÔ !
Non, mais, pour qui y s’prend ce 
Berset ! Pas de baisse des primes 
d’assurance maladie, pas de cap-
puccino ! � Irène-Elisabeth Flückiger

Adieu Roger, on t’aimait bien !
Comme les glaciers, le Maître se 
retire. 				   � Confucius

Reine Elisabeth, Macron en basket
Vous savez, Macron, le gars qui 
dirige ce pays qui touche la Suisse, 
comment qui s’appelle déjà….mais 
oui, ça commence par F et ça finit 
par rance… ça me reviendra. Et 
bien Macron et sa momie y sont 
allés à l’enterrement de la Reine en 
basket et Ray Ban. Pour le Pape, 
ce sera en Marcel et espadrilles. 
Et pour l’enterrement de la Reine 
Brigitte, il se tâte encore, il hésite 
entre slip de bain et sweat à ca-
puche. Et pour DSK, tenue en latex 
et martinet. 			  � Christian D.

Dans le Doubs, abstiens-toi


